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« Quant à mon journal actuel, je pense que ma dernière dépêche pour 
Providence s’étendait jusqu’au lundi après-midi, quand je me suis rendu 

chez Kirk à 17 h 30 pour l’aider à rédiger les adresses sur quelques paquets 
d’enveloppes supplémentaires. Arrivé à l’heure, j’ai trouvé Kirk, Kleiner, 
Loveman et Leeds déjà réunis ; peu après, la bande est partie dîner à la 

cafétéria Chatham, son nouveau quartier général situé au coin de la 
8e avenue et de la 14e rue. À notre retour, nous avons recommencé 

adresses et  enveloppes ; et, comme précédemment, j’ai battu mon record 
de vitesse et de quantité. Loveman est parti tôt et Kleiner s’est endormi 

sur le canapé, mais Kirk, Leeds et moi avons travaillé jusqu’à 2 heures du 
matin, heure à laquelle nous avons épuisé notre stock d’enveloppes. Nous 

sommes alors retournés au Chatham, Kleiner nous quittant peu après, 
suivi quelque temps plus tard par Leeds. Kirk m’a accompagné jusqu’à la 

station Union Square du B.M.T., où je lui ai fait mes adieux et pris le 
train pour le 169. Arrivé à 4 heures du matin, j’ai lu un peu et je me suis 

couché. » 
Pas grand-chose, puisque c’est la troisième séance de rédactions d’adresses 

pour envoi du catalogue de la librairie de Kirk ? Mais ne boudons pas 
notre plaisir de retrouver la suite du journal puisque lettre envoyée, le 7 

novembre, à Lillian. 

  



[1925, lundi 2 novembre] 

Up late — wrote letters — start for gang envelope addressing at Kirk’s. 
AEPG////arr. RK, SL, GK, Leeds there — out to dinner — return & 
address — SL lv — continue till 2 a.m. — out to cafeteria — RK lv — 
Rain — Leeds home, GK accomp. to subway U. Square — home 4 a.m., 
read & retire. 

Levé tard. Écrit lettres. Départ pour séance d’adresses sur les enveloppes de 
Kirk. Reçu lettre Annie. Kleiner, Loveman plus Kirk et Leeds présents. 

On sort dîner, puis on revient. Loveman part, on continue jusqu’à 2 h du 
matin, puis cafétéria. Kleiner rentre. Pluie. Leeds rentre. Kirk me 

raccompagne au métro Union Square. Lu et couché. 

Cap symbolique du 300ème envoi, et du passage au mois de novembre, donc dix 
mois ce dépli quotidien depuis l’ouverture du carnet. On sait que celui de 1926 
est perdu, mais que Lovecraft apparemment ne l’achète pas (comment s’en 
dispenserait-il) avant la fin de la première semaine de janvier, puisqu’il recouvre 
une des pages utilitaires du carnet 1925 pour continuer impassiblement à en 
reconstituer les cases jour par jour jusqu’au 6. Et rien, sinon les lettres, pour la 
suite, son départ de New York n’intervenant que le 30 avril. En voilà, donc, des 
décisions à prendre ! En attendant, oui, crions tous à haute voix pour le féliciter, 
tant il est fier d’annoncer à Lillian que c’est lui, Howard, qui a rempli le plus 
d’adresses sur les enveloppes de Kirk, à preuve même qu’il sera le dernier à 
rester, Kirk le raccompagnant à 2 h du matin au métro : à quoi ressemblent les 
passagers de Manhattan pour Brooklyn, à 2 heures du matin ?  

New York Times, 2 novembre. ROUND LAKE, N.Y., 1er novembre (VP). — Les 
recherches pour retrouver John M. Francis, éditeur du Troy Times et sportif, se sont 
poursuivies sans relâche aujourd’hui, tandis que 5 000 automobilistes, attirés sur les 
lieux par le mystère de sa disparition il y a une semaine, sont venus en spectateur 
s’aglutiner depuis le casino situé à un kilomètre et demi. La circulation était si dense 
sur les routes nationales aux alentours que trois shérifs adjoints et un inspecteur des 
véhicules motorisés ont dû intervenir pour diriger les voitures vers les parkings et 
maintenir la libre circulation. La foule a toutefois été déçue, car le lieu dynamité et 
dragué pour retrouver le corps  se trouve de l’autre côté du lac et est inaccessible par 
voie terrestre. Le nombre limité de bateaux disponibles pour les personnes extérieures 
à l’équipe de recherche, désormais renforcée par des scouts et des pompiers de Troy 
avec leur chef, Cornelius A. Casey, a empêché de s’approcher davantage du lieu. 
Conformément à la superstition, trente pains et du mercure ont été jetés sur les eaux 
aujourd’hui dans l’espoir qu’au moins un des pains avec sa pierre magnétique vienne 



se poser au-dessus de l’endroit où le corps est censé reposer au fond du lac. Les 
policiers d’État ont fait sauter les obstacles à la sortie du lac à Coon’s Crossing et la 
surface a baissé d’environ 30 cm, avec l’espoir que d’ici demain soir, elle aura baissé de 
60 cm supplémentaires et aura atteint son niveau normal. L’abaissement du niveau du 
lac devrait permettre de découvrir une plus grande partie du marais dans lequel le corps 
de William L. Wood, le compagnon de Francis, a été retrouvé mardi dernier, enfoncé 
dans la boue, et faciliter les recherches dans les criques qui entourent l’endroit où le 
bateau du chasseur de canards a chaviré. L’utilisation de puissants projecteurs a été 
abandonnée après qu’il ait été constaté que l’eau était si boueuse qu’il était impossible 
de voir quoi que ce soit, même sous les rayons perçants des projecteurs. John M. 
Francis Jr., étudiant à l’université Cornell, participe aux recherches, tandis que sa mère 
est tenue informée des opérations depuis la rive. 
 
 
 
 
  



 


